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Très Saint-Père,

Nous, catholiques de la Grande-Bretagne, nous consi-
dérons comme un précieux privilège qu'il nous soit per-
mis d'offrir à Votre Sainteté, à cette époque solennelle,
l'hommage de notre affection et l'assurance de notre
dévouement aux principes sacrés que Vous avez naguè-
re proclamés d'une façon si solennelle devant une géné-
ration qui en est trop profondément oublieuse....

Un nouveau siècle vient de luire. Le monde est plein
d'une inquiète sollicitude pour ce qui concerne les
besoins temporels du genre humain, la prospérité maté-
rielle des peuples. Mais quand les pensées des hommes
se tournent vers la vie future, leurs esprits sont tour-
mentés par des dissensions et obscurcis par des doutes.
On aspire avec beaucoup d'ardeur à la lumière, mais
une grande multitude d'hommes ne savent pas où cher-
cher un guide au milieu du conflit des langues.

C'est à telle époque, Saint-Père, que nous sommes
venus de l'île qui est notre patrie vers cette cité sacrée,
pour proclamer à haute voix la foi constante et im-
muable que nous avons en l'Eglise catholique, comme
en la lumière et la vie des nations ; pour proclamer
aussi notre ferme et invariable confiance dans le Vicai-
re du Christ qui est le juge infaillible du dogme et de
la morale ; le maître désigné par Dieu pour enseigner
la vérité religieuse aux fils des hommes.

Nous saluons plein d'espérance ce nouveau siècle que
Vous avez inauguré, Saint-Père, par la prière et le saint
sacrifice, maintenant le droit de Jésus-Christ à l'empire
du genre humain. Nous prions - et nous avons con-
fiance d'être exaucés - pour que ce siècle voit dispa-
raître les maux qui affligent l'Eglise, même dans des
pays qui font profession d'être catholiques. Et nous


